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Adrrivée da 31. HJudn.- .R'eclion s.- Jib/io2graphir. -Guerre d'Jfrirque. NGTERIE-

Nours avançon notre publientionî tn jour en conséqieuenc de la -Une qtiesticro Cort i éressante occupe en cemomentil pressereligie
Tou ss,% i., r, qiii noir~ .c rs e1îbi 'n lir-eii.s de l'Antgleterre. Il s'agit de savoir si i "s pertes! que fait l'Eglisce anglicaneTousur, uinou frce nuii à nie ubirqu'unre dlemii-feujilh',.s

I.ln. 1-t Ion, V. C mr '2 lc'rb~ erirrrr1 rîpetd par les cuonversiomns des horrînes .îien qui i'j) dfneit;epuiisquelques
Spar 26 décebre dernier pour mEurope, est deles otaies de certain catholiques

retour à Montréal depuis hier après-mi di, aprèr ure absence de 10 mois et qui se joignent à l'étahiiseirrent proteeta ni. On a prétendu que 1'Eelise zlà.,

4 jours. Ce monsieur jiuit d'une bonne santé. honule gagnait plu- d'homres distingués qu'eu n'en perdait. Or, vouc

Liste ds mmiiibres Cs d. p-de notre dern:rc feuilIe :niujrnal ecclésiastique 'd- Londres (The Engiish Churc/mur)
~ .~ ~ A~ A t) jj ue la quresi ion :ses appiéciations sont eirtpreinte5 d'u ne gr-a nde irmpartiali-

tr, il penhe, en général, vers l'école Lu docteur Puse, s'il ne conpte pu
Sisiui. . Siiih, ()es adeptes.
Ba h i.\1.San aller jusqu'à prétende, t-il, que Rori gagne nos meilleurs su-

liaet. et qte nuits tie recevons d'elle titre ce qu'elle a de pire, l'expérience de 
W hst.: récente,,h (lnt nou) avons été témoins de part et d'autre nous

Norltrtiluiland, Rid. s.- . eers, (c)pre (ls nombres relatifs étant les mmes) que le gain est d cé de
Oxl M. Rin pur ce qi regrde le caractère (e-) individts qui changent de religion.

Dud .- \l. p lald.oi Je leurs qalités d'esprit, le leur pc)rssauce ou de leur
On i al fail Illî.ieîr J. ,it desrto vlttee itufltronce, te (le leurr Piété avant lat séparation et de leur cundtt après cet

Ono, adresser un petit volume en langue an- événement. A la vérité, notre témoignnze oz, néreqsaurenrent d'un ca-
glaise, intitulé: T'/e Clhristian's Iocket Library. C'est un petit recueil de raciére mii-. noirs désireriors aviir rnme ce genre de pruve en

iriùro., suivi d'un précis historique et dogmatique des principales vérités de faveur le cu qui nuits viennent de l'Eglise le Raine. Notre désirerions
la religion. Cette dernére liartie est en forme de catéchisme, et l'auteur, le q après avoir abandonné cette communion, ils sattacha-sei à réaliser

IZéd.Jîlir M Dîn:l.ld- lirdoetoviîv aexros etréslui~tne anirele,- privilége., que, leuir nfi're letur mère adoptive, aut lieu de s'en ,ýervir pol-
-tourner enruionule l'rlise dan laquelle ils avaient reçu le jour.

claire et îrécisc Il!, iiatrcs rt?-c>iteest e plus ordlinaires et les plus "Cet e dernière pratique est devenue si générale. et nous la croyons

difficiles. Nois vi:pémoîs qulle lFauteurr vourdîra bien en faire passer tin s cer- pAletelqe noirs ne saurions la Caractériser avec toute ridunatior
tain nombles coursin' des hommes . n qui Pe bn ndonnen e i queoquel

anéep-v qentl s lrre onsite les personnes en général qui, aanhlonnant
vérité s'ermpuresseront (le :e procurer ce précieux petit recr-il. turo cont àPot reagieurse quelconque, se croient par cela ruie Putorisées

Les j.iirnrturtirnç:is, riepuiui quelqueo tems, ont presque touts été exelusi- àattaquer- d'une matière inconvenante celle dont elles se sont éloignéee.
VCntCrrit Occupiés dle la guerre dit \INarcie et dc, la rauTincuse bataille die l l ie pense pas que elui qui embrasse un culte n'cveau soit très propre à

aire la critiue de son a ncienne croyance, vu la difficulté de se terir dans
le truiêchual Brigearul avec sept ou htuit mille hommes seulement reitspsrp les limites tracées par une position si dplicate.

une victoirie contre le f le equi ci rvait at " C'est surtout, ajute-t-il, à cause de- abus de ce genre et de l'horreur
minis trente il[le. Il lie Fauît pas ieniariié bi lat prese française s'est exta-quets l qu e no us cette Clonduit, qte nous ne regardons Pas les hommes de

éoItdlie rocainesqui e joignent à nours avec cette c emplaîsance dont ilsson

,liée~~~~a prn (la nombrlle deatf étan les mêmes)s quee a gain estg tpic d on 'tle1 d côt d)?

R'ol e l p rt d'uin granrd norbre. des iourneJ bien rarement d'u e ig-
ville et tit mairé-cal Btigerd.et ,i e;le a vanté leur habileté et lrrr roturage. Iièrc bien aisfrisante. Peu sont ranqtilles (ce qui e un bon signe) 
C'était totut nattr-e] et noirs nen avns point été surpris. Mais ce qui con. mais lt plqupart sont tapaigeurs, et, avec un nubli complet de la modestie qr i
traste un peu ridiculement avec et étalage île Succès et dle victoires, c'est Cornvient à letr prsition, nour les voyons se mettre avant pour courir

l'exigtritê (les a agýes tte la Franco en retire ou p)ltrt l'inutilité de né giarès les aplaissements poplaires. Le sevo l article de leur commerce
aest de dénigrer ti.r vieux amis. En généra , ils jettent plus le honte qie

victoires, et I*rormle sacrifrice rle douize millions àt pure perte. Car qu'en le crédit sr voire Eglise, et ils c m élmignent, ceix qti, ans eur ntavrise
est-il résulté ? rn traité entre lie France et lEvperiegr d où lau po- ceurilem seraient entrés dans do serce rril."
sition dJo ce dernier die.se trrtve cri rien plus atieapraise qurelu 'éunil atiièra- Comme exemple Pà Eppui des reproches qu'il adresse auxr aposats de

va irt.et celle (le la Frane ntillere nt ieilo r re. Maies, dira-t-ia, les ma roca rs C gdiseerrnieine pe esducite sin lettre qr'un prére lrlndis a coreo-
d i Nt son r ent ,quernous n aurosla cró siens le ridicule. l'abstirdi-

ot tin lt n re is d'xemplaiées en i le et ruelen ami delrel i goireoynt- té et les C ensn nges. b o is ne repro lironn pas cet épitre, a tea r dit

por in gént re suroter titi errfil, si lpri-mcue se fit souileter t sri tour -voir dlêorvert qtie I' fisc de Rome n'est pas I' Reise de Jésus-Christ, et
orr1 dai ris e-1 forîé îde se satrrver igaoninitieiiett. Voilà ce qîri nours rqu'un ne pertit pltus v fairc son sM utit. Il a ppelle laInmtrrr co mmuno rane puii,-

prrait jre arrié. dei u e e o re tous a e cs ie lote. nstre i x et li donne datres qualiations de ce

.veentoccpósdeLa gurrne u Maroco et delafmes btill t e PL e '

incesere, civies le olsr P'iicharistie, qre le jityir-ber n protesant t'ose
ins melle lerprouire. L'iambéucilité de Cte letre ne le dispute qr' igrance

peraint i la réle rdraeicet elire i elre ptisa tire . Car un'des eoriin i s d rJe l'auteur.
vité le pd marhat B grpodvo à peine espérer, ' vtnóe le Cnórrenur que C soitCit éti toutpnairlt nurrLrtaos. ne aonserint étécé suprit se art cirie ui li rin e et l'av rtietît le cet indiviru qui le fassent discourir sur

rate ut inéeu ridic lemetnavec et llninge e ti ccòs et e icmtiresa c's

ctis e l te sc dson azeour. Sa cht ; a avoir vilipeé son pSert anC-
s- r le ?c trt cl en. ttr qloi cette précipitation ? C'est (1111t1t1Q ini î-hns frères dans le sac'rdoce. et avoir prétedurM r frneieroùr t que Ire île

fiioenee étragère, croit-rn cotan rientru éaet, puressait forteelt le i'élnrtaic la tout boni qri nprurnt dans 'Ec!ise ronirnne doit riécessaire trit être dat-
flate frençlio et qu'il n'y nvait tie ce moyen rie cnserver la codial en- lée, il parle île sa charité 

Nont éru pdmenhons à tout emmbri pieux mrt intieligent e notre Eglis ces
poure. un cnnte souieernf, si luorieusri-mosa sbleter Conetou qrestions
un titre inse hos'derse et oié trerait a vennre que le bormarn.ement l e Tan- u i Y a-t-il l moisdre degré le probabilité que cette lettre Fera quelque

gcr et île Mogalor t'a été qur'uru coup dr tête dIt Prince de Jninville lott nirn réel parinci oneat celeoelilues romainso
. r u n*.-atrraIit coût(é -à la Frantîce qîre la elleru' Sun s e de dCsuze unrl- j2 uPet-ou rearer àtrur Ie cette lettr conme une ecqutisition

gil sirable pltr notre Egise j


